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- M. Jean-Marc Udriot, 
comment ressentez-vous le 
résultat de la votation?
- Je suis déçu, car les muni-
cipalités et les conseils ont 
mis beaucoup d’énergie dans 
ce projet. Mais je suis satisfait 
que Leysin ait accepté. Notre 
rôle d’élus est de présenter 
des concepts. Finalement, je 
préfère que cela échoue avec 
43 voix, plutôt que le contraire. 
Il y aurait eu trop de blocages.
- On s’est étonné, aux Or-
monts, que vous vous tour-
niez vers des communes de 
plaine…
- N’y voyez pas de dé! ance 

envers les Ormonts. Un jour-
naliste m’a fait dire qu’elles 
n’ajouteraient aucune plus-
value. Il a mal interprété mes 
propos. En fait, on les a ap-
prochées (il nous tend une 
lettre).
- Mais, c’était dans le 
contexte d’une fusion glo-
bale avec Aigle, Yvorne et 
Corbeyrier. Les Ormonts 
n’en voulaient pas.
- J’admets que tout d’abord, 
nous avons discuté avec 
Yvorne et Aigle, car nous re-
cherchions en premier lieu la 
complémentarité. Il nous sem-
blait également y avoir plus 

d’avantages au niveau de la 
péréquation ! nancière et de la 
visibilité de notre commune. 
Si nous faisons partie territo-
rialement de la vallée, nous 
avons un tissu social et éco-
nomique différent. Lors des 
votations,  nous sommes bien 
souvent à l’opposé des Or-
monts En terme de mobilité, 
nous sommes orientés direc-
tement vers Aigle par les TPC.
- Si un jour l’idée d’une fu-
sion Ormonts–Leysin ve-
nait sur le tapis?
- Pour tous projets, nous 
sommes ouverts à la discus-
sion.                Gilbert Pidoux

Fusion | Le syndic nous dit pourquoi la Municipalité de Leysin s’est tournée vers la plaine

«Nous avons un tissu social 
et économique différent des Ormonts»
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Pas mariées, mais déjà
en ménage commun

Les communes de Leysin 
et d’Yvorne ont dit oui du 
bout des lèvres à un ma-
riage avec Aigle. Cette der-
nière a refusé timidement. 
Peut-être les opposants de 
la plaine, et ceux de Leysin, 
ont-ils considéré comme 
une mésalliance cette fu-
sion entre deux entités si 
différentes.

Le Point

Orientée vers le tourisme et 
les écoles internationales, 
Leysin reste une monta-
gnarde. Géographiquement, 
elle est la continuation lo-
gique des Ormonts. Et, bien 
qu’elle s’en défende, elle 
fait déjà ménage commun 
avec «le haut», ne serait-ce 
qu’au niveau des écoles, des 
pompiers, des eaux, des re-
montées mécaniques (fusion 
avec Les Mosses), etc. Alors, 
si l’on devait reparler fusion, 
un jour à Leysin, l’union se-
rait peut-être mieux ressen-
tie avec ses deux voisines 
ormonanches où l’idée d’un 
mariage est aussi dans l’air. 
Pas question de différences 
criantes à invoquer entre le 
Dessus et le Dessous, leur 
fondement est identique. Le 
côté sentimental, il y a gros à 
parier, fera la décision.

Gilbert Pidoux

Le syndic Jean-Marc Udriot: «Il s’agit aussi d’avoir un grand Chablais vaudois dans le cadre 
de l’aglo avec Monthey».
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Après 40 ans de bons et 
loyaux services, comme 
on dit, Suzanne Pellaud 
quittera son épicerie des 
Mosses, à fi n novembre. 
Mais le store de son com-
merce ne restera pas bais-
sé. Un repreneur assure le 
relais.

Figure connue des Mosses, 
Suzanne Pellaud gardera un 
souvenir lumineux de son 
activité. Elle connaît tout le 
monde. Dans son épicerie, 
comme dans les autres com-
merces du col, bat un peu 
le pouls de l’endroit. Alors, 
c’est là que les gens «tchat-
chent», parlent de tout et de 
rien, disent parfois leurs sou-
cis: «J’apprécie ce contact, 

- De quelle réalisation ou 
décision êtes-vous le plus 
satisfait?

- Du développement réjouis-
sant des infrastructures de 
ski de fond sur le plateau 
Les Mosses-La Lécherette, 
grâce à une collaboration 
étroite entre les deux com-
munes et le Club nordique. 
J’y suis très attaché car 
j’ai la chance de présider 
le Club nordique et je suis 
également impliqué dans le 
ski de fond au niveau régio-
nal et cantonal.

- Des regrets?
- Aucun, cela ne sert à rien. 

Et je ne pourrais que le re-
gretter...

- Des espoirs?
- Que nos descendants puis-

sent avoir une bonne vie, 
telle que nous la vivons ac-
tuellement, ici en Suisse, 
et ce malgré les «nuages 
noirs» qui menacent notre 
bonne vieille planète Terre.

- Qu’aimez-vous dans la 
vie?

- La vie en général et toutes 
les satisfactions qu’elle 

m’apporte, la montagne, le 
sport, les voyages et, bien 
sûr, ma petite famille et mes 
amis. Tous les sports que 
je pratique me permettent 
d’être en contact avec la 
nature et m’offrent un res-
sourcement béné! que pour 
mon bien-être. Mon métier 
de maître d’éducation phy-
sique m’apporte beaucoup 
de satisfaction. Donner aux 
enfants le goût de l’activité 
physique est motivant.

- La question à ne pas vous 
poser?

- Vous venez de la poser...

les moments d’amitié, lors 
de l’apéro pris «derrière». Il 
m’est arrivé de jouer les as-
sistantes sociales», lâche-

Les Mosses | Suzanne Pellaud remet son commerce au bout de quarante ans

Heureuse de voir l’épicerie perdurer

5 questions | Pour mieux connaître nos édiles

Guy-John Pasche

t-elle avec un petit sourire. 
Comme quoi, tenir une épice-
rie dans un village, c’est tout 
autre chose que d’actionner 
un tiroir-caisse. Suzanne Pel-
laud est ! dèle en amitié et 
ses vendeuses peuvent en 
témoigner: Liliane Bonzon 
(20 ans de service), Maïté (13 
ans), Murielle (3 ans)…
«Je me suis toujours atta-
chée à favoriser la produc-
tion artisanale de la région, 
les tommes les fromages, 
la charcuterie…», fait-elle 
remarquer. Nombre de per-
sonnalités ont fait halte 
dans la petite épicerie: les 
conseillers fédéraux Chau-
det et Chevallaz, le chan-
teur Henri Dès, les acteurs 
Lambert Wilson, Jean-Marc 
Bory, etc., tous amateurs de 
produits du terroir.

Balades et apprentissage 
du vélo
La mort du Pic Chaussy avait 
donné un sale coup au col 
des Mosses, qui a su digérer 
le choc. Suzanne Pellaud se 
réjouit de voir «sa» station à 
nouveau dynamique, tournée 
vers l’avenir. Elle est heu-
reuse, aussi, de savoir son 
épicerie perdurer.
Elle pro! tera de son temps 
libre pour se balader en mon-
tagne, découvrir les bisses 
du Valais… et apprendre à 
aller à vélo!

Gilbert Pidoux

Vite dit

Collision auto-moto
à Pra Cornet
5 septembre – Un accident 
de la circulation est survenu 
sur la route de Pra Cornet, 
où une auto et une moto 
sont entrées en collision. 
Pas de blessé.

Munition trouvée
au barrage de l’Hongrin
6 septembre – Une munition 
militaire non explosée a été 
découverte au barrage de 
l’Hongrin, près d’un sentier 
pédestre. Le service spé-
cialisé est intervenu.

Voiture sur le toit
près du Sépey
7 septembre – Une voiture, 
seule en cause, s’est retour-
née sur le toit sur le Pont de 
Bay (route cantonale), près 
du Sépey. Pas de blessé.

Collision auto-chevreuil
sur la route de La Forclaz
8 septembre – Une colli-
sion auto-chevreuil s’est 
produite sur la route Le Sé-
pey-La Forclaz. Le chevreuil 
a été tué sur le coup. Le 
conducteur est indemne.

Berger en diffi culté
au Pic Chaussy
10 septembre - Un hélicop-
tère de la Rega a été enga-
gé pour secourir un berger 
en dif! culté au Pic Chaussy. 
Il n’est pas blessé.

Le Sépey: auto sur le toit
29 septembre – Au lieu-
dit Les Fiodeyres, près du 
Sépey, une auto, seule en 
cause, s’est retrouvée sur 
le toit. Un blessé léger a été 
conduit à l’hôpital en ambu-
lance.

Deux personnes
secourues par hélicoptère
11 septembre – Un hélicop-
tère a dû intervenir au som-
met de Tête Ronde (près 
des Diablerets) pour héli-
treuiller deux personnes en 
dif! culté. Pas de blessé.

 Suzanne Pellaud: «Une épicerie de village, c’est davantage 
qu’un point de vente». 
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 Le président du Conseil com-
munal d’Ormont-Dessous. 
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Portrait | Sa passion pour la montagne a attiré aux Mosses cet Anglais aux multiples talents

Le petit coin de paradis de Christopher Watts

«L’enfant et l’hôpital» | Des bénévoles pour aider parents et petits patients

Hospitaliser son enfant sans angoisse

Figure éminemment sympa-
thique, Christopher Watts 
s’est fait connaître dans nos 
deux vallées grâce à ses ta-
lents artistiques et à ses 
nombreux engagements en 
faveur de nos Sociétés et 
de nos organismes touris-
tiques.

Né en 1943 au Nord de l’An-
gleterre, il a mené une car-
rière d’architecte dans ses 
ateliers de Londres et d’Ox-
ford, où il s’est spécialisé 
dans la création de studios 
d’enregistrement et de télé-
vision.

Arrivée en Suisse
Sa passion pour la montagne 
l’attire rapidement vers la 
Suisse. Klosters, Zermatt, 
Grindelwald lui permettent, 
ainsi qu’à Ann, son épouse, 
de découvrir les joies du 
ski, de l’escalade et du pa-
rapente. Mais c’est aux Or-
monts qu’il décide de s’éta-
blir pour sa retraite. Depuis 
plus de dix ans, dans son 

Votre enfant doit entrer à 
l’hôpital du Chablais? Com-
ment atténuer ses frayeurs? 
Dans la vallée, des béné-
voles de l’association «L’en-
fant et l’hôpital» sont prêts 
à aider parents et enfants 
à traverser ce moment dif-
fi cile.

Si l’enfant n’y est pas prépa-
ré, son entrée à l’hôpital peut 
être traumatisante. L’asso-
ciation «L’enfant et l’hôpital» 
lui apportera un soutien pré-
cieux, grâce à l’expérience 
de ses bénévoles, dont An-
nick Busset (Les Diablerets) 
est la responsable pour le 
Chablais avec Emmanuelle 
Fonferrier.
Entre autres, elles feront vi-
siter l’hôpital à l’enfant, puis 

chalet des Mosses, le Casse-
Noisettes, qu’il partage avec 
Ann et Satchmo, son ma-
lamute, il multiplie ses ac-
tivités artistiques. Excellent 
musicien, il pratique le piano, 
le saxo, le trombone et l’ac-
cordéon. Peinture et arts gra-
phiques n’ont point de secret 
pour lui.
Ses oeuvres, réalisées en 2 
et en 3D, ont été vendues 
en France, en Italie et en 
Grande-Bretagne où il était 
copropriétaire d’une impri-
merie avec son épouse.

Constructeur d’avion 
et pilote
Durant toute sa carrière, il a 
conçu et construit des objets 
de toutes sortes, des canoës 
à voile et même un avion 
triplace monomoteur. Lui-
même et son épouse possè-
dent un brevet de pilote.
Infatigable, il assume ou a as-
sumé de nombreuses fonc-
tions aux Ormonts: membre 
du Comité, puis Président 
de l’OTML jusqu’à la fusion 

l’emmèneront prendre le 
goûter avec ses futurs cama-
rades au «Sparadrap», un es-
pace d’animation aménagé 
dans l’hôpital. Elles collec-

tent aussi des fonds, vendent 
des peluches… Pour le bon-
heur de nos petits.        G. Px
www.sparadrap.ch
ou tél. 024 492 14 00

avec Aigle et Leysin, très 
actif lors de manifestations 
telles que l’Original Black 
Race, la course internatio-
nale de chiens de traîneaux, 
Le Donc! Festival et le FIFAD 
pour lequel il oeuvre en tant 
que décorateur et créateur 
des trophées.
Merveilleux photographe, il 
expose ses oeuvres, agré-
mentées de textes anglais 
de sa composition, sur l’Arc-

tique (Polarisation), l’Islande 
(Je te vois partout) et Paris 
(Graf! ti week-end). 
N’hésitez pas à consulter 
son site www.cwiss.ch et son 
blog régulièrement entretenu.
On lui pardonne volontiers 
son con" it avec la langue 
de Voltaire, car son enthou-
siasme et son amour pour 
notre belle région en font un 
Ormonan à 150%.

Jean-Pierre Fierz

Assemblée 
générale
LE COTTERG

Le 29 octobre 2010, 
à 20 heures

Maison des Congrès 
Salon vert

Les Diablerets.

Après l’assemblée 
générale statutaire:

Diaporama-
conférence

de jeunes Ormonans 
en expédition dans 

les Andes.

Bienvenue 
aux abonnés… 

et aussi aux autres!

 Architecture, peinture, musique, construction d’avion, etc. 
L’étonnant Christopher Watts s’intéresse à tout, ou presque. 
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 De g. à d: Annick Busset (antenne Les Diablerets), Séverine 
Mermod, Isabelle Burger (antennes Leysin), Lydie Vurlod 
(antenne Ormont-Dessous). 
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Portrait de jeune | Il a quitté la ville pour s’établir à Ormont-Dessus où il pratique son métier de menuisier

David Gasser apprécie la moto et «le ski devant la porte»
«Pourtant, que la montagne 
est belle», chantait Jean 
Ferrat. David Gasser à dé-
cidé de prendre le contre-
pied de cette chanson et de 
quitter la ville où il est né, 
Lausanne, pour s’en venir 
gagner sa vie à Ormont-
Dessus.

Depuis longtemps il en rêvait, 
de la montagne et de ses 
paysages qu’il appréciait de-
puis le chalet de ses grands-
parents aux Voëttes.
Né le 22 janvier 1985, ainsi 
que son jumeau Jérôme, 
David suit l’école primaire 
aux Bergières, puis effectue 
un apprentissage de menui-
sier pendant quatre ans. Ce 
métier l’a toujours attiré et il 
l’exerce avec plaisir.

Des travaux 
chez tante Corinne
C’est donc volontiers qu’il 
accepte, en 2005, l’offre de 
sa tante Corinne Morerod 
pour réaliser des portes et 

des armoires dans son nou-
veau chalet.
Il travaille jusqu’en mars, puis 
s’en va accomplir son école 
de recrues, avant de suivre  
pendant une année l’Ecole 
du Bois à Bienne, où il ne se 
plaît pas. Il revient travailler 
pendant ses vacances aux 
Ormonts, avant de s’y établir 
pour y vivre.

Problème lancinant 
de logement
S’il trouve facilement du 
travail, d’abord chez Bruno 
Morerod, puis chez Claude 
Busset depuis une année et 
demie, le problème du loge-
ment mettra plus d’un an à 
se résoudre, tant il est dif! cile 
de trouver des appartements 
abordables.
Autant il adore l’été et l’hiver, 
autant l’entre-saison est par-
fois morne. Il songe même 
parfois à retourner en ville 
a! n d’y retrouver plus d’ani-
mation. Mais après un temps 
d’adaptation, David apprécie 

de plus en plus de pouvoir 
sortir sans prendre au préa-
lable rendez-vous avec ses 
amis a! n d’être certain de les 
voir, étant sûr, ici, de toujours 
rencontrer quelqu’un avec 
qui plaisanter, «cotterger»!

Une intégration réussie
Il aime la spontanéité et le 
calme de la vie villageoise, 
le ski «devant sa porte», la 

moto ou les randonnées en 
été. David fait partie de la 
Jeunesse et de l’Abbaye 
d’Ormont-Dessus et envi-
sage d’intégrer le corps des 
sapeurs-pompiers.
Sûr qu’il a trouvé son petit 
bout de terre et ne songe pas 
à repartir même si, comme il 
dit, on ne sait jamais ce que 
l’avenir nous réserve...

Françoise Dutoit

 David Gasser a la passion de la moto et il ne se prive pas de 
randonnées en été. 
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Mais encore…

Changements de pasteurs
et d’adresses e-mail
A la suite du départ d’Isa-
belle Léchot, pasteur habi-
tant Le Sépey, la paroisse 
béné! cie momentanément 
des services de deux rem-
plaçants:
1) le pasteur Jean-Pierre 
Rapin, résident secondaire 
des Mosses, pour ce qui 
concerne la pastorale gé-
nérale du secteur Le Sépey-
Les Mosses, tél. 021 648 24 
37 ou 076 416 45 96.

2) le laïc Martin Grandjean 
de Leysin, pour le caté-
chisme des 8e et 9e années 
scolaires, tél. 078 862 63 79  
martin.grandjean@unil.ch.

Les nouvelles adresses: 
l’Eglise vaudoise vient de 
remplacer son site inter-
net www.protestant-vaud.
ch par www.eerv.ch, ce 
qui change les adresses 
courriel des pasteurs, dont 
celles des titulaires qui de-
viennent: michel.schadt@
eerv.ch et marc.rossier@
eerv.ch.

Ouvrons la voie

Les sociétaires Raiffeisen bénéficient de frais réduits, d’un taux 
d’intérêt préférentiel, du Passeport musées gratuit et actuellement 
d’une offre spéciale exclusive «Vaud et Genève à moitié prix». 
Devenez, vous aussi, sociétaire Raiffeisen. Cela en vaut la peine.
www.raiffeisen.ch/vaud-geneve

Notre cadeau: Vaud et Genève à moitié prix.
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1863 Le Sépey    -    1860 Aigle
Tél. +41 (0)24 466 76 50 - Fax +41 (0)24 466 76 51

E-mail info@opt-immo.net

www.opt-immo.net

Votre spécialis
te

    en immob
ilier !

Vins de qualité St-Saphorin / Dézaley

Famille P.-E. Ruchonnet

«!Au Vieux Pressoir!»

1071 Rivaz

078 826 38 20 / 079 776 02 51

info@vins-de-st-saphorin.ch

www.vins-de-st-saphorin.ch

Du Producteur au Consommateur

 Région Diablerets, livraison gratuite dès 6 bts.          Fournisseur Cabane de Pierredar.
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Olivier Veuve | Tavillonneur, pas seulement un métier de jadis, mais aussi d’avenir

Un beau livre pour dire une vraie passion

Livre | «Les anges portent des tabliers» de Liliane Fanny Moillen Zulliger

«Tout ce qui fi gure dans mon livre est vrai»

Villars-sur-Ollon. Perché 
sur le toit d’un mazot, Oli-
vier Veuve frappe, fi xe une 
anseille, jette un coup d’œil 
circulaire sur le pan boisé. 
«Ça sort bien!», murmure-
t-il, satisfait. Sa passion 
du bel ouvrage est intério-
risée. Il s’en ouvre dans le 
magnifi que livre qu’il vient 
de publier.*

«Faut pas compter ses 
heures pour s’en sortir, mais 
je ne changerai de métier 
pour rien au monde», assure 
le Forclain.

Un maître pour toujours
«Dans d’autres professions, 
on dit patron, raconte Olivier 
Veuve dans son livre. Maître, 
c’est le mot utilisé par le ta-
villonneur. Car, même si c’est 
dur, c’est lui qui nous a ensei-
gné la maîtrise d’un art. Mes 
maîtres ont été Georges Mer-
mod des Diablerets et Michel 
Isoz de Château-d’Oex. Un 
maître, c’est pour toujours!»
Même s’il respecte la tra-
dition, maîtrise le savoir-
faire d’antan pour restaurer 
chalets d’alpages plus que 

A Paris, de nouveaux livres 
sortent chaque été. Et bon 
nombre de ces titres seront 
oubliés l’année suivante. 
Aux Ormonts, par contre, 
on n’oubliera pas de sitôt 
l’histoire de ces anges qui 
portent des tabliers.

Parlons de l’auteur Liliane 
Fanny Moillen Zulliger est 
une amoureuse des Ormonts. 
Née au Plan, derrière les Li-
las, deuxième ! lle de Robert 
et Hélène Moillen-Mabillard, 
elle ne monte pas aux Dia-
blerets sans rencontrer force 
cousins et cousines.
Parmi ses souvenirs d’en-
fance, elle évoque les deux 

étés passé au Pillon, à aider 
son oncle Fernand.

Pourquoi ce livre? Au dé-
part, le désir de communi-
quer à ses petites-! lles, à 
qui le livre est dédié, la sa-
veur passée de la vie aux Or-
monts. Liliane Moillen n’a pas 
écrit une histoire personnelle, 
mais «tout est vrai dans mon 
livre», dit-elle. La plupart des 
épisodes (le secret, la mort 
du père, le couple mixte) ont 
été plus ou moins vécus. 
Et les personnages (le petit 
Paul, sa sœur Nelly, grand-
mère Bernadette qui faisait si 
bien les tabliers) sont inspirés 
de gens connus.

Un ouvrage attachant Li-
liane Moillen a su écouter les 
anciens. Elle connaît notre 
ancien parler.
L’auteur nous fait entrer dans 
un temps et des usages 
qui ne sont plus les nôtres, 
quand les montagnards 
commençaient à s’initier au 
tourisme hivernal.
Et il faut citer l’exemple de 
Fanny Moillen, grand-ma-
man de l’auteur, qui, devenue 
veuve encore jeune, en 1915, 
n’hésita pas à créer, en 1933, 
en collaboration avec sa ! lle 
(Tantine), la pension de fa-
mille qui devint l’hôtel des 
Lilas.

Georges Besse

centenaires et monuments 
historiques, le tavillonneur 
d’aujourd’hui ne reste pas 
! gé dans le passé. L’ouvrage 
d’Olivier Veuve nous fait dé-
couvrir nombre d’illustrations 
où l’emploi moderne du ta-
villon est un enchantement 
pour les yeux.

La fameuse tradition
du «billet du mort»
Une fois le travail terminé, le 
tavillonneur glisse dans le toit 
«le billet du mort», à l’image 
des bâtisseurs de cathé-

«Les anges portent 
des tabliers».
Collection Témoins du Passé. 
Editions A la Carte.
154 pages, nombreuses illus-
trations d’époque.

drales d’antan: une bouteille 
contenant un billet relatant 
son nom, la provenance du 
bois et différentes apprécia-
tions. Une sorte de garantie, 
une manière de dire que le 
toit durera plus longtemps 
que l’existence du tavillon-
neur.

Gilbert Pidoux

* «Tavillons et Bardeaux». 
Olivier Veuve et Pierre 
Grandjean. Editions Favre, 
168 pages richement illus-
trées. 38 francs.

Kilimandjaro

Annie Oguey
au sommet
Elle l’a fait! Avec sa ! lle, 
la syndic Annie Oguey est 
parvenue au sommet du Ki-
limandjaro, le 14 septembre 
à 6h30 du matin, après 
25h30 de marche en quatre 
jours. Altitude 5’985 m!
L’idée lui trottait depuis 
longtemps dans la tête de 
se lancer un dé!  en mon-
tagne. Les images du Kili-
mandjaro sur internet ont 
! ni de la convaincre. Annie 
Oguey s’est entraînée à 
avaler du dénivelé sur les 
pentes de quelques «quatre 
mille» suisses, avant de se 
retrouver au sommet de 
«son» Kilimandjaro avec 
les huit autochtones qui 
l’accompagnaient.
«Ce n’est pas dur techni-
quement, mais très long. 
Mon sac pesait de plus en 
plus lourd. Je n’ai pas eu le 
mal des montagnes!», dit-
elle, le regard encore illu-
miné par la magie du lever 
de soleil qui s’est offert à 
l’expédition au sommet.

G. Px

 Olivier Veuve met autant de passion à tavillonner un petit 
mazot (comme ici, à Villars) qu’à restaurer un monument 
historique prestigieux. 
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 L’auteur Liliane Fanny 
Moillen Zulliger 
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Faune | La période de la chasse bat son plein dans les Alpes et Préalpes vaudoises

Jean-Claude Roch: «Le chamois nous cause du souci»
Les chasseurs sont encore 
à l’affût en ce mois d’oc-
tobre. L’occasion de faire 
un petit bilan intermédiaire 
avec Jean-Claude Roch, 
surveillant de la faune, res-
ponsable des Préalpes et 
Alpes vaudoises.

- Alors, cette saison de 
chasse?

- On a commencé par les bou-
quetins, où le plan de tir est 
presque réalisé, si l’on songe 
que 34 ont été abattus. La 
chasse aux cerfs a débuté 
peu après, mais on est en-
core loin des 40 pièces pré-
vues. Quant aux chamois, 
il n’y a pas de plan, vu que 
les chasseurs opèrent dans 
toute l’étendue du canton 
de Vaud. Mais force est de 
constater que le chamois 
commence à nous poser un 
problème.

- Quel problème?
- Sa diminution! Il y a 15 

ans, on en tirait 400 dans 
les Alpes et Préalpes vau-
doises. Aujourd’hui, seule-
ment 200. Dans certains en-
droits, il se fait déjà très rare. 
Les raisons? La pression 
de chasse, la prédation, les 
maladies, les hivers rudes, 
une répartition déséquili-
brée entre les sexes. Trop 
de mâles sont tirés (environ 
deux pour une femelle). Alors 
les jeunes – pas forcément 
robustes car ils n’ont pas eu 
à lutter pour les conquérir – 
se mettent à couvrir les fe-
melles, ce qui ordinairement 
est réservé aux plus âgés, 
aux plus forts. Pour obtenir 
une bonne sélection natu-
relle, l’âge idéal d’un mâle 
est de six à huit ans. 

- Comment remédier à cette 
diminution?

- C’est délicat. Il faut dire que 
pour le chasseur, surtout ce-
lui de la montagne, le cha-
mois représente un gibier 
emblématique. Le prochain 
plan quinquennal sera éla-
boré printemps 2011. On 
devra prendre des mesures 

en concertation avec les 
chasseurs. Jean-Claude 
Roch a l’air soudain navré: 
il faudra lever le pied pour 
reconstituer l’effectif où il a 
trop diminué et rééquilibrer 
le sex ratio.

Gilbert Pidoux

Le coin du randonneur | Belle marche de 5 heures pour 13 km, avec un dénivelé positif de 670 m et négatif de 800 m

De La Forclaz aux Diablerets par le lac des Chavonnes
Plusieurs chemins mènent 
de La Forclaz au lac des 
Chavonnes.
Le plus direct passe par Les 

Perrettorins, Les Fontaines et 
la très pentue Loudze.
Nous allons toutefois favo-
riser l’itinéraire qui conduit 

au lac par Le Tomeley, où 
vous tirez à droite sur 250 
m avant de suivre le joli sen-
tier de montagne qui grimpe 
jusqu’aux Chavonnes.
La légende raconte que le 
lac a abrité un magni! que 
et paci! que dragon blanc et 
qu’Isabeau, la Dame d’Aigre-
mont, y a caché ses précieux 
bijoux pour les préserver 
des pillards valaisans. Avec 
le temps, le trésor se serait 
transformé et formerait un 
merveilleux collier tout autour 
du lac.
Après avoir rêvé quelques 
instants sur la terrasse du 
petit restaurant, repartez 
le long du lac et remontez 
jusqu’à la route, au lieu dit 
La vy Boveyres, suivez-la sur 
400 m environ et empruntez, 
sur votre droite, le chemin qui 
mène à Perche. Continuez à 
travers les pâturages sur en-
viron 3 km. Vous atteignez La 
Bierla au terme d’une des-

cente abrupte par la Combe 
des Savoles. Passez à droite 
du chalet. 200 m après La 
Preise, traversez le téléski de 
Vers-l’Eglise et descendez 
jusqu’à La Ruvine.
Vous pouvez alors rejoindre 
Vers-l’Eglise en 20 min. ou 
partir à droite, à " anc de 
coteau, jusqu’au Rachy où 
vous dominez le village des 
Diablerets.
Cette belle randonnée au 
pays des légendes est de 
dif! culté moyenne. Il faut 
compter 5 h de marche (avec 
de bons souliers) pour par-
courir 13 km avec un dénive-
lé positif de 670 m et négatif 
de 800 m.

Jean-Pierre Fierz

Carte Topo Rando 1:25000 
Les Diablerets. Topo Guide 
«Alpes Vaudoises», ran-
donnée No 17. Légendes 
des Alpes Vaudoises (Alfred 
Cérésole, éd. Slatkine)

 Jean-Claude Roch est surveillant de la faune pour les Pré-
alpes et les Alpes vaudoises. 
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 Le bucolique Lac des Chavonnes n’est pas seulement le pa-
radis des randonneurs, mais aussi celui des pêcheurs. 
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Lettres vivantes | Un film de Viviane Mermod-Gasser et Pierre Wegmüller

«Flots de vie», les saisons de la rivière

Ormonans d’ailleurs | Vous avez un message de:

Nathalie Pelou-Favre

La rivière, source de vie et 
riche biotope, est relatée 
au fi l des saisons par la ca-
méra de Pierre Wegmüller. 
Avec les années, il a noué 
une relation profonde avec 
ce milieu et nourri ses ré-
fl exions sur la valeur fon-
damentale de l’eau.

Pierre Wegmüller, homme de 
la nature, autrefois bûcheron 
puis paysan, est aussi pas-
sionné par le fer et la forge. 
Il est profondément attaché à 
son Gros-de-Vaud.
Viviane Mermod-Gasser, 
aventurière dans l’âme, a 
navigué à la voile à travers 
le monde avec son mari le 
navigateur Michel Mermod, 
notamment sur leur voilier 
Oudioux. Elle a travaillé pra-
tiquement toute sa carrière 
pour les émissions phares 
de la Télévision Suisse Ro-
mande (Viva, Temps Pré-
sent, Passe-moi les jumelles). 
Journaliste-réalisatrice de 
talent, elle privilégie le temps 

de la rencontre à travers le 
documentaire. Elle nous livre 
ici un saisissant portrait-
croisé entre un homme et un 
cours d’eau, qui pourrait être 
la Grande-Eau, mais qui veut 
rester une rivière dans son 
rôle privilégié et spéci! que.
Viviane Mermod-Gasser, an-
crée épisodiquement aux 
Voëttes, est toujours heu-
reuse de revenir aux Or-

monts. Elle sera là, en com-
pagnie de Pierre Wegmüller, 
pour répondre à vos ques-
tions après la projection de 
«Flots de vie» (DVD Sala-
mandre), le jeudi 28 octobre 
2010, entre 15h et 17h, à La 
Pomettaz, La Comballaz.

Geneviève Bille
Rens.: G. Bille 024 491 12 89 
ou www.lettresvivantes.ch 
(Participation: Fr. 10.-)

Vite dit

Echec au Mont-Blanc
pour une cordée fameuse
Début septembre - Le mu-
nicipal d’Ormont-Dessus, 
Philippe Pichard, a tenté 
l’ascension du Mont-Blanc 
en compagnie d’amis, dont 
le conseiller d’Etat Jean-
Claude Mermoud. Le mau-
vais temps s’étant levé, 
la cordée a dû rebrousser 
chemin au col de La Brenva 
(4’303 m), à environ deux 
heures du sommet. «Ce 
n’est que partie remise», 
assure Philippe Pichard.

Les Diablerets:
collision auto-chevreuil
5 septembre - Au virage des 
Farvins, près des Diablerets, 
une auto et un chevreuil 
sont entrés en collision. 
L’animal a dû être abattu.

Bel exploit
de Matthias Lehmann
Matthias Lehmann, le 
coureur longue distances 
des Diablerets, a pris une 
brillante 11e place lors du 
Trail des Aiguilles Rouges, 
qui se déroulait dimanche 
26 septembre entre Cha-
monix et Vallorcine. Il a bou-
clé cette épreuve de 51 km 
pour 3’900 m de dénivelé 
positif en 7h36. Un immense 
bravo pour cet exploit!

Lucy et Lena Pichard
dans le coup
26 septembre - Lucy et Lena 
Pichard ont ! ni 9e et 13e 
de l’épreuve Fully-Sorniot 
(1’600 m de dénivelé pour 
7’950 km). En novembre, 
les deux sœurs iront se pré-
parer en Finlande.

Le Musée des Ormonts
cherche local
Le Musée des Ormonts 
cherche un local sec et aéré 
(grange, par exemple) pour 
entreposer une partie de 
ses objets. Les personnes 
qui auraient une proposition 
peuvent contacter Mary-
Claude Busset, conserva-
trice, au 079 687 89 28.

36 ans, mariée, une ! lle de 4 
ans Mahea; un garçon de 2 
ans Manutea; ! lle de Jean-
Michel et Ursula, habite sur 
l’île de Raiatea en Polynésie 
Française depuis 8 ans, où 
elle est in! rmière à domicile. 
Avec son mari, ils ont monté 
une entreprise de fabrication 
de rames en carbone pour la 
pratique du Va’a, pirogue tra-
ditionnelle tahitienne.

«Pour une fi lle 
de guide de 
m o n t a g n e , 
c’est étrange 

de se retrouver dans les îles 
du Pacifi que! La vie y est plus 
facile, il fait toujours chaud, il 
y a la mer… Les gens sont ac-
cueillants et souriants. Quand 
je pense à l’Europe, je vois 
du gris et du terne. Ici, c’est 

Il était une fois

Chalets
cambrioléscoloré et vivant. Bon, on tra-

vaille aussi, on arrive même à 
être stressé, si, si! La Suisse, 
Les Diablerets, la neige, me 
manquent! Parfois, je me dis 
qu’on est fous d’être partis si 
loin! Ce serait bien d’avoir un 
jet pour aller aux Diablerets, 
manger une vraie fondue et 
boire un p’tit verre! J’ai la 
larme à l’œil quand j’y arrive. 
Je ne regrette rien et vis une 
expérience formidable. Mais, 
je n’exclus pas d’y revenir.»

 Viviane Mermod-Gasser devant le chalet des Voëttes, où elle 
aime se ressourcer. 
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En 1910, la Municipalité d’Or-
mont-Dessus, impuissante 
devant le phénomène des 
cambriolages de chalets en 
série, encourage le citoyen à 
l’aider moyennant une «mo-
deste» récompense:
«Il est discuté longuement 
des mesures à prendre pour 
mettre un terme aux cambrio-
lages de chalets, qui se prati-
quent depuis quelque temps 
dans la commune et dont la 
réussite paraît fort douteuse. 
Il est décidé d’accorder une 
prime de dix francs à qui-
conque procurera ou fera 
lui-même l’arrestation d’un 
voleur ou cambrioleur de 
chalets ou autres bâtiments.»

Recueilli par
Mary-Claude Busset
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Le coin des jeux | Plongez dans vos souvenirs…

Qui est qui?

Reconnaissez-vous les per-
sonnes ! gurant sur cette 
photo? Envoyez un e-mail à 
redaction@lecotterg.ch ou un 
SMS au 079 787 64 11.
La première réponse juste 
sera récompensée par un 
abonnement au Cotterg.
En septembre, il s’agissait, 

de g. à d.: Marie-Lise Pe-
neveyre-Bonzon, Claudine 
Oguey, Georges Peneveyre, 
Robert Girod, Jean-Marc 
Tauxe.
Le gagnant est M. Jean-Phi-
lippe Busset, Les Planches, 
à Vers-l’Eglise. Nos félicita-
tions!
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Le coin du Petabosson
Mariages:
• 27.08.2010 Moillen Christian et Lacroix Olga
• 10.09.2010 Schäfer Rodolphe et Gerber Géraldine
• 13.09.2010 Hedlund Jan et Jordan Katharina
Décès:
• 08.09.2010 Pernet Andrée (née en 1917) 
• 23.09.2010 Durgnat Gilbert (né en 1920)

Agenda
Du dimanche 3 au dimanche 24 octobre – Exposition Ilya Danchin, 

artiste russe, 2 harmonies prises sur le vif (Russie-Suisse), galerie 
La Hotte, place de la Gare, Les Diablerets. Horaires: mercredi-di-
manche de 15 h à 18 h, vendredi de 10 h à 12 h, ou sur rendez-vous. 
Entrée libre. Infos: tél. 024 492 24 93, fax 024 492 30 02.

Du vendredi 1er au samedi 30 octobre – Halloween: grand 
concours de dessin «Dessine la sorcière des Diablerets». Rapporte 
ton dessin à Diablerets Tourisme jusqu’au 30 octobre à midi. Les 
résultats du concours seront annoncés après le spectacle «Le Chau-
dron d’Isabeille… une sorcière pas comme les autres». Infos: Diable-
rets Tourisme, 024 492 00 10 ou info@diablerets.ch.

Jusqu’au 31 octobre – Profitez des activités de la Free Access 
Card, Les Diablerets. Infos: 024 492 00 10 ou info@diablerets.ch.

Vendredi 15 octobre – Roadmovie: journée cinéma festive à la 
Maison des Congrès des Diablerets. L’après-midi, séance de dé-
couverte du cinéma pour les élèves des écoles primaires. Le soir, 
projection publique du divertissant film suisse à succès «La dispa-
rition de Giulia». En avant-programme, quelques extraits d’anciens 
ciné-journaux. Ciné-bar tenu par la Jeunesse des Diablerets. Infos: 
Diablerets Tourisme, 024 492 00 10 ou info@diablerets.ch.

Samedi 16 octobre – Festival de musique champêtre, Maison des 
Congrès, Les Diablerets, 20 h. Les meilleurs orchestres de musique 
champêtre du pays sont présents. Un grand bal animé par ces der-
niers clôturera cette soirée en beauté. Prix: adulte 18 fr., enfant gra-
tuit. Infos: Diablerets Tourisme, 024 492 00 10 ou info@diablerets.ch.

Samedi-dimanche 16-17 octobre – Glacier Days: téléphérique Gla-
cier des Diablerets, 3000 m d’altitude. Tickets à prix spécial: aller-
retour adultes 39 fr. au lieu de 77 fr., enfants 9-15 ans 20 fr. au lieu 

de 39 fr., enfants < 9 ans gratuit. Bonus 6 fr. avec AG ou abo ½ tarif 
CFF. Y.c. 1 descente gratuite en Alpine Coaster. Infos: Glacier 3000, 
tél. 024 492 09 23, info@glacier3000.ch ou www.glacier3000.ch.

Mercredi 20 octobre – Marché du pain à Vers-l’Eglise: dès 9h de-
vant l’Auberge de l’Ours. Tél. 024 492 44 00.

Jeudi 28 octobre – Texte, prétexte à coterger: «En marge de la ri-
vière». Projection du film «Flots de vie», réalisé par Viviane Mermod-
Gasser et Pierre Wegmüller, et quelques lectures en marge de la 
rivière. 15h à 17h à La Pomettaz, La Comballaz. Participation: CHF 
10.-. Rens.: Lettres Vivantes, 024 491 12 89.

Vendredi 29 octobre – Assemblée générale du Cotterg: Maison des 
Congrès, Les Diablerets. Partie statutaire suivie d’un diaporama-
conférence de jeunes Ormonans en expédition dans les Andes. 
Bienvenue aux abonnés… et aux autres!

Vendredi 29 oct. – Halloween: atelier de bricolage. Fabrication d’un 
instrument de musique pour le cortège Halloween du samedi 30 oc-
tobre. Maison du tourisme des Diablerets, à 14 h. Prix: Fr. 5.-. Infos 
+ inscr.: Diablerets Tourisme, tél. 024 492 00 10, info@diablerets.ch.

Samedi 30 octobre – Halloween: cortège, spectacle et collation. 
14h30: rdv à la place de la gare pour le cortège déguisé. 15h: spec-
tacle «Le Chaudron d’Isabeille… une sorcière pas comme les 
autres», Maison des Congrès des Diablerets. 16h: petite collation. 
Prix spectacle + collation: Fr. 5.- (adulte dès 16 ans gratuit). Tout pu-
blic dès 4 ans. Infos: Diablerets Tourisme, tél. 024 492 00 10, info@
diablerets.ch.

Samedi 30 octobre – Match aux cartes: Grande salle du Sépey à 
20h. Rens. + inscriptions: Anne-Marie Purro, tél. 079 508 30 20.

C’est leur anniversaire
• 17.10.2010 Gallaz Juliette (née en 1919)
• 01.11.2010 Oguey Antoinette (née en 1916)
• 05.11.2010 Borloz Robert (né en 1920)
• 12.11.2010 Brand Paul (né en 1919)

A votre service jour et nuit

Chapelle funéraire de Loës

1800 VEVEY   Tél. 021 921 13 41   www.cave-mayor.ch

Livraison !anco domicile


